
VEND. 15 - SAM. 16 MARS 2013 - 4 JOUMADAAL-AWWAL 1434 - N° 6819 - PRIX 10 DA - FAX : RÉDACTION : 021 67 06 76 - PUBLICITÉ : 021 67 06 75 - TÉL : 021 67 06 51 - 021 67 06 58

Ph
ot

o
:S

am
ir

Si
d

Ph
ot

o
:D

R
Ed

iti
on

d’
A

lg
er

-I
SS

N
II

II
-0

07
4

GUELMA

Une fillette
kidnappée

échappe à ses
ravisseurs

C’est la fin du calvaire pour la collégienne
de 13 ans, enlevée et séquestrée par une
bande de jeunes malfaiteurs à Guelma. Les
parents de l'adolescente, qui a
miraculeusement échappé jeudi à ses
ravisseurs, ont fait part des circonstances
de l'enlèvement et de l'état de santé de leur
fille. «Cela s'est passé mercredi après-midi,
dans une rue du quartier populaire de
Bourdjiba, sur le chemin du CEM Salah-
Makhloufi, sur les hauteurs de la ville de
Guelma. Trois individus l’ont forcée à les
suivre. Ils l’ont ensuite séquestrée dans une
maison abandonnée. Elle est saine et sauve,
en attendant l’examen du médecin légiste,
mais elle est émotionnellement fatiguée», a
déclaré la tante de la victime.

Les éléments de la police judiciaire sont à
pied d'œuvre pour identifier les auteurs de
cet acte qui a mis en émoi toute la
population de Guelma.

Noureddine Guergour

ASSASSINS DES PETITS BRAHIM ET HAROUN-ZAKI

Qui a fait sortir les photos 
du commissariat ?

Une commission conduite par un haut
responsable de la DGSN aurait été dépêchée à
Constantine, jeudi, depuis Alger, pour faire toute la
lumière sur l’affaire des «supposés photographies»
des deux «présumés assassins» de Haroun et
Brahim, parues dans la presse et reprises par les
facebookeurs. Il en est de même pour le
déroulement de l’instruction, dont des détails précis
ont filtré alors que l’enquête n’est que dans sa
première phase.

Jeudi, soit le lendemain de l’enterrement de
Brahim et Haroun, et au moment où tout

Constantine était encore sous le choc, «des
photographies du fichier judiciaire», supposées être
des deux assassins, ont été publiées par un organe
de presse. Les deux photographies montrant les
deux présumés coupables, debout devant un tiroir
de rangement, probablement dans un commissariat,
ont été reprises et diffusées à grande échelle par les
internautes via le réseau social Facebook. Par
conséquent, les services en charge de l’enquête
auraient été dessaisis de l’affaire. Il n’en demeure
pas moins que la photo en question a été diffusée
sur les réseaux sociaux la veille de leur publication

par l’organe de presse incriminé qui aurait lui-même
repris l’illustration depuis un site internet.

Quelques heures après, des appels au lynchage
des coupables, devant être présentés jeudi devant
le procureur de la République d’El Khroub, ont
envahi la toile. La rumeur a fait le reste en l’absence
d’informations officielles infirmant ou confirmant
celles relayées par les réseaux sociaux. En effet,
dans l’après-midi du jeudi, une foule en furie s’est
rassemblée devant le tribunal d’El-Khroub où les
coupables auraient été auditionnés par le procureur.
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SIX MOIS APRÈS SA NOMINATION
AU POSTE DE 1er MINISTRE

Sellal 
sur un
champ 

de mines
Ce que le FMI

suggère au
gouvernement
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